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ON EN PINCE POUR VENDEUVRE  
 

Fallait-il se pincer pour se lever 
Etre à l'heure au rendez-vous fixé, 

En ce mois de mai, un samedi, 
En partance pour "le Joyau de Normandie" 

Afin d'y découvrir des chefs-d'œuvre, 
Au château de Vendeuvre 

En cette région, partout cité 
Comme un très beau domaine. 
À sa vue qu'à cela ne tienne ! 

Faudra-t-il se pincer? 
 

Nous sommes bien décidés 
Dans le 18e siècle à entrer, 

Pour y admirer avec émerveillement 
Le mobilier, les objets de ce temps, 

Egalement toutes les miniatures 
Si vantées et de toutes natures 

Qui font la particularité 
De cette demeure enchantée. 

Va-t-on se pincer ? 
 

Accueillis par les propriétaires 
Entraînés, sans en avoir l'air 

À nous conter cette maison décorée, 
Dans l'esprit du 18e, conservée. 

Des petits automates dans chaque pièce 
S'animent avec délicatesse. 

Salons, chambre, fumoir même la cuisine 
Telle à l'époque on l'imagine, mince ! 

Là, on se pince ! 
 

De superbes objets lilliputiens 
Vaisselle, porcelaine, argenterie, meubles anciens, 

Plutôt curieuses ces niches d'apparat, 
Pour les amis chiens et chats, 

Canapés, lits de style pour de vrais pachas. 
Pince-mi, pince-moi ! 

Bienvenue aux visiteurs : 
Le repas sur les lieux avec bonheur 

Dans une belle salle à manger, 
Un feu dans la cheminée, 

Ces nombreuses tables dressées 
Où chacun prend place à volonté, 

Reçus comme des princes ! 
Ici, encore on se pince ! 

 
 
 

S'en suivent les visites dans les jardins 
Et, pour les plus malins, 

Eviter "les jets d'eau surprises" 
Pour ne pas mouiller la chemise ! 
La grotte couverte de coquillages 

Suscite notre étonnement par son habillage. 
Les labyrinthes, le "jardin de plaisir" 

Soudain, des cris nous attirent... 
Passe? Ou passe pas? Arrosage assuré, 

Paf... Pincés ! 
 

Après ce grand tour dans la verdure 
Dépaysement garanti, je l'assure 
La visite au musée des miniatures 

S'impose, voir les formidables collections 
Acquises avec passion, 

Très rares, de pures merveilles 
Jamais vu aucune autre pareille. 
De bonnes raisons de se pâmer. 

De quoi se pincer ! 
 

Mais puisque tout à une fin 
Il faut songer à reprendre le chemin 
Celui du retour, avec dans les yeux 

Et en mémoire, ces lieux harmonieux. 
Souvent pincés, 

Même pas de bleus ! 
 

Quittant cet horizon d'aristocrates 
Chacun regagne ses pénates 

Gardant le souvenir d'une belle excursion 
D'y participer, avons eu raison. 

Bravo, pour les chœurs ! 
 

Alors ? 
Prêts pour la prochaine étape ? 

Sûr nous serons d'attaque, 
Destination Trouville-Honfleur 

 

Allez, hauts les cœurs ! 
Ninette 

 


